Sereine aurore

Loin des leurres, la sereine aurore

Eveille un volcan dans mon corps

Une chaude lave qui ne sort de son lit

Que pour figer les cendres de ma vie

Tu es la lumière qui me cueille éblouis

Ma mer du sud dont les vagues ramènent

Aux sentinelles de falaises alanguies

Où nulle sirène ne se risque à la nuit.

Près de ton cœur, je suis un tout entier

Loin de tes bras, un pantin disloqué

Tu es le double de mon âme,

La clef de ma moitié

Tu es celle que dans mes nuits inavouées

Je n’ai jamais jamais osé

Osé espérer

Une évidence qui dessine ma vie

En lettre d’or à la page d’aujourd’hui

Amoureux, je suis comme un nouveau né

Etonné de se sentir respirer

Et dans ce jardin parfumé

Je n’veux jamais me réveiller

Au creux de ta lumière

Je suis au cœur de la vie

J‘ai oublié les pleurs, les remords

La peur de n’pas être assez fort

Dans ton regard, tout ça s’est évanoui

Comme un mirage lavé par la pluie

Tu es la serrure et je suis

La clé du paradis

Tu es celle que dans mes nuits inavouées

Je n’ai jamais jamais osé

Osé espérer

Une évidence qui dessine ma vie

En lettre d’or à la page d’aujourd’hui

